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Le succès remporté par la somptueuse exposition “Moi, Auguste, empereur de Rome…”, 
qui s’est tenue au Grand Palais en 2014 à l’occasion du bimillénaire de la mort du 
princeps, témoigne de la fascination exercée, aujourd’hui encore, par Octave‑Auguste, 
qui fut le fondateur du principat tout en se présentant comme le défenseur des libertés 
et le restaurateur de la res publica. Or, parallèlement à l’iconographie officielle, la 
littérature offre un précieux témoignage sur les ambiguïtés politiques, juridiques, 
morales, sociales et culturelles qui caractérisent l’action du prince et la mise en place 
du nouveau régime. Cependant, pour être des témoins lucides de leur temps, Virgile, 
Horace, Ovide, Tite‑Live et les autres n’en furent pas moins des acteurs influents, 
qui contribuèrent non seulement au renouvellement des formes artistiques, mais 
à l’élaboration d’un nouvel imaginaire politique. Les contributions rassemblées 
dans le présent volume, qui est issu du colloque “Auguste en mots”, organisé dans le 
sillage de l’exposition parisienne examinent la relation – tantôt harmonieuse, tantôt 
conflictuelle, mais toujours ambigüe – entre sphère politique et sphère littéraire 
autour de l’image d’Auguste.

The success of  the sumptuous exhibition “Moi, Auguste, empereur de Rome...”, which 
was organised in Paris in 2014 for the bi‑millennium of  the princeps’ death, shows 
that Octavian‑Augustus, who founded the principate while defending the cause of 
liberty and res publica, is still nowadays fascinating people. Yet, concurrently with 
the official iconography, literature gives valued testimonies on the political, legal, 
moral, social, and cultural ambivalence which depicts the prince’s action and the set 
up of  the new regime. But, even if  they have been lucid witnesses of  their time, Vergil, 
Horace, Ovid, Livy, and the other writers played also a crucial part in the renewing of 
artistic forms and in the drawing up of  a new political imagery. The articles collected 
in this volume, which originates from the symposium “Augustus in words”, organised 
in the wake of  the Parisian exhibition, focus on the relationship  –  sometimes 
harmonious, sometimes conflicting, but always ambivalent – between Politics and 
Literature, around Augustus’ image.
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Illustration de couverture :
Camée d’Auguste
Vers 25 a.C.. ; xive siècle (monture). 
Sardonyx à deux couches ; monture en argent doré, saphirs, 
quartz, perles. 
H. 4,9; l. 4; ép. 6 cm 

Trésor royal de l’abbaye de Saint-Denis, 1534 
Paris, Bibliothèque nationale de France, département des 
Monnaies, Médailles et Antiques. Babelon 234 
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Auguste en Mots. Le princeps au miroir de la littérature

Sabine Luciani*

Loin de se réduire au statut de source, la littérature constitue l’un des principaux 
éléments par lesquels se définit l’âge augustéen : pour être des témoins lucides de leur temps, 
Virgile, Horace, Ovide, Tite-Live et les autres n’en furent pas moins des acteurs influents, 
qui contribuèrent non seulement à l’évolution des formes littéraires, mais à l’élaboration 
d’un nouvel imaginaire politique, dans lequel le “mythe augustéen” occupe une place 
importante1. Du reste, fort conscient des possibilités offertes par la littérature en termes 
de communication, le princeps lui-même s’efforça dans ses Res Gestae de transmettre à la 
postérité le récit avantageux de ses actions et de sa vie2. Cette intrication de la politique et de 
la littérature est d’autant plus remarquable que les conditions sociologiques de l’écriture, déjà 
infléchies par les guerres civiles et la brève dictature césarienne3, ont été considérablement 
modifiées par l’instauration du principat, qui s’est traduite de facto par la remise en cause du 
principe d’égalité oligarchique4. Au modèle cicéronien du citoyen-écrivain, qui consacrait à la 
littérature l’otium laissé par son activité politique, s’est substitué celui du poète-client, protégé 
par un riche et puissant “ami”, dont Mécène constitue la figure paradigmatique. Dès lors, la 
vie littéraire s’est trouvée régie par une nouvelle forme de sociabilité verticale, que les Satires 
d’Horace illustrent avec subtilité : même si Auguste n’avait nul besoin de s’abaisser à recruter 
des panégyristes, il surpassait, du fait de son statut, tous les autres protecteurs5, devenant ainsi 
le destinataire ultime de toute production littéraire. Inscrit au cœur de la pratique littéraire, 
ce schéma hiérarchique tendit à établir un lien privilégié entre les auteurs et le princeps, 
tout en maintenant, au moins en apparence, une liberté de parole fondée sur la ciuilitas. Au 
delà des évolutions institutionnelles qui affectèrent la vie politique, la personnalisation du 
pouvoir eut donc un impact durable et profond sur la culture, qui devint pour ainsi dire une 
nouvelle province de l’Empire. 

Les enjeux politiques de la littérature n’avaient pas été méconnus sous la République. Les 
discours ou la correspondance d’un Cicéron le montrent à l’évidence. Cependant, comme cela 
a été souligné par T. Habinek, “the Politics of Latin Literature” ne se limite pas à ce type d’écrits6. 
Ainsi, contraint à une semi-retraite par la dictature césarienne, le consulaire Cicéron avait-

* Aix-Marseille Université, cnrs, tdmam, umr 7297.
1 Labate & Rosati 2013.
2 Cosme 2012.
3 Sur la statut des écrivains latins à la fin de la République, voir Ledentu 2004.
4 Hurlet 2012.
5 Voisin 2001, 57-62.
6 Voir l’ouvrage de Habinek 1998, dont je reprends ici le titre.
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il été amené à faire valoir, dans les prologues de ses dialogues, la dimension patriotique de 
son œuvre philosophique7. Concevant l’écriture comme un substitut de l’action politique8, il 
entendait constituer, en réponse à la crise traversée par la cité, une nouvelle paideia romana 
propre à former une élite éclairée qui puisse rénover la République9. Dans le contexte 
troublé des guerres civiles, la romanisation de la philosophie grecque, dans la mesure où elle 
contribuait à la constitution d’un socle culturel destiné aux élites aristocratiques, constituait 
un instrument de domination symbolique et un rempart contre l’autocratie10. Dans cette 
perspective, Cicéron nourrissait également la double ambition d’améliorer la culture de ses 
concitoyens et de créer une littérature philosophique romaine qui fût en mesure de rivaliser 
avec la philosophie grecque11. Cette revendication d’autonomie littéraire le conduisit même 
à imaginer que les bibliothèques grecques pussent être un jour dépourvues de toute utilité12. 
Le projet cicéronien d’illustratio litteris Latinis s’inscrivait par conséquent dans le double 
contexte d’une rivalité culturelle avec la Grèce et d’une résistance à la dictature césarienne. 

La progressive mise en place du principat ne modifia qu’en partie ces données 
contextuelles. Les prétentions de suprématie littéraire dont nous avons vu l’émergence chez 
Cicéron s’affirmèrent encore davantage13. Ces ambitions furent sans doute encouragées 
par la politique culturelle du princeps, qui, lui-même très féru de littérature et de poésie14, 
commandita la construction de nouvelles bibliothèques publiques dans la cité. Le poète 
Horace fait du reste allusion à la bibliothèque palatine ouverte en 28 avant notre ère, 
qu’il voudrait, en écho à la rêverie cicéronienne, voir remplie d’ouvrages poétiques en 
latin15. Ce climat d’émulation fut favorable à l’émergence de nouvelles formes littéraires, 
dont témoignent les poèmes d’Horace, de Virgile ou des élégiaques. Mais, en retour, 
Octave-Auguste tira grand profit de ce renouveau qui contribua au rayonnement de Rome et 
de son pouvoir personnel. Quant au potentiel subversif de la littérature, il ne disparut ni avec 
la mort de César, ni avec la chute de la République. Et le prince, qui n’aimait guère à entendre 
évoquer la mémoire du républicain Cicéron, le savait mieux que personne. C’est pourquoi, si 
les écrivains augustéens jouirent d’une grande liberté d’inspiration, ils ne furent pas laissés 
totalement sans surveillance, dans la mesure où l’influence de leurs écrits était tenue pour 
déterminante non seulement pour la stabilité du régime mais pour l’image publique du 
princeps. 

7 Le patriotisme et la fonction politique de la littérature jouent un rôle essentiel dans la légitimation 
cicéronienne de l’otium philosophicum, voir Luciani 2010, 67-95.

8 Cic., Nat., 1.7 : pro reipublicae procuratione.
9 Cf. Cic., Tusc., 3.1-4. Sur le programme d’éducation civique envisagé par Cicéron, qui voyait dans la 

philosophie un antidote efficace contre la crise de la cité, voir Gildenhard 2007, 167-187.
10 Sur les enjeux aristocratiques des litterae chez Cicéron, voir Corbeill 2001, 261-287 ; Gildenhard 2007, 

167-187 ; Habinek 1998, 60-68.
11 Cic., Fin., 1.10 ; Acad. Post., 11. Sur ce motif, voir Luciani 2013, 172-179.
12 Cic., Tusc., 2.5-6. Sur le caractère ambitieux du programme présenté par Cicéron dans les Tusculanes, 

voir Citroni 2003, 158-165.
13 Le Doze 2012.
14 Selon le témoignage de Cornelius Nepos dans sa Vie d’Atticus, Octavien s’entretenait quotidiennement 

de poésie avec Atticus, voir Nep., Att., 19.2-3.
15 Hor., Ep., 1.3.16 et 2.1.214-218.
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C’est cette relation – pleine de tension et d’ambiguïté – entre sphère politique et 
sphère littéraire que ce volume consacré à Auguste se propose d’examiner. Loin de viser 
une exhaustivité qui risquerait fort, compte tenu de l’ampleur du sujet, d’être vouée à 
l’échec, cet ouvrage collectif, qui est le fruit d’une collaboration entre le musée du Louvre, 
le Grand-Palais, l’Université d’Aix-Marseille et le CNRS, est en premier lieu un ouvrage 
de circonstance. Comme le rappelle le titre de cette brève présentation, le livre est issu 
du colloque international “Auguste en mots. Le princeps au miroir de la littérature”, qui a 
lui-même été organisé au Grand-Palais les 26 et 27 juin 2014, parallèlement à l’exposition 
“Moi, Auguste, empereur de Rome…”. Le musée du Capitole et le musée du Louvre avaient 
conjointement conçu cet événement, placé sous le patronage du président de la République 
italienne, pour commémorer le bimillénaire de la mort du princeps. Intitulée “Augusto”, la 
partie italienne de l’exposition, conçue par Eugenio La Rocca et Claudio Parisi-Presicce, 
s’est tenue jusqu’en février 2014 dans les espaces d’exposition des Scuderie del Quirinale. 
Le commissariat de l’étape française, qui a eu lieu à Paris aux Galeries nationales du 
Grand-Palais, du 19 mars au 12 juillet 2014, a été assuré par Cécile Giroire et Daniel Roger, 
conservateurs au département des Antiquités grecques, étrusques et romaines, du musée 
du Louvre. Plus de deux-cent-cinquante œuvres y ont fait revivre la personne d’Auguste, la 
mise en place du régime impérial, et les courants artistiques qui ont marqué cette époque. 
De la monnaie d’or à la statue monumentale, l’image de l’empereur était présente dans 
l’exposition comme elle le fut à Rome au tournant de notre ère. Cependant, bien qu’elles 
fussent de natures et de formes très diverses, les prestigieuses pièces rassemblées à l’occasion 
de cette exposition (portraits, reliefs, monnaies, gemmes, toiles, statues, mobilier, vaisselle, 
inscriptions …) ne suffisaient à rendre pleinement compte ni de la persona augustéenne 
ni du contexte intellectuel qui accompagna la mise en place du principat. De ce point de 
vue, l’apport de la littérature s’est révélé indispensable pour redonner vie et mouvement à 
la figure du princeps en contrepoint de l’iconographie officielle. Les multiples approches 
historique, politique, privée, architecturale, artistique, archéologique qui se croisaient dans 
la conception de l’exposition devaient être complétées et enrichies par les témoignages 
littéraires, qu’ils émanent de poètes, de philosophes ou d’historiens.

C’est dans cette perspective de complémentarité et à l’initiative de Cécile Giroire et 
Daniel Roger qu’a été conçu le colloque “Auguste en mots”, qui visait à la fois à donner, au 
plan général, une image plus complète d’Octave-Auguste et de “son Siècle”, à préciser le rôle 
joué par les écrivains dans la mise en place du principat et à interroger le rapport d’Auguste 
aux lettres latines. Résultant des propositions faites par les différents contributeurs, le 
volume qui en est issu se veut une exploration – nécessairement partielle et subjective – des 
4 thématiques suivantes : 

– Les personae d’Auguste dans la littérature. Il s’agira d’analyser les différentes images 
littéraires d’Octave, puis d’Auguste, de mesurer leur évolution, de mettre en relation 
les différences éventuellement constatées avec les caractéristiques des genres 
littéraires concernés (poésie, histoire, littérature scientifique). La question s’étendra 
naturellement au princeps et au portrait qu’il trace de lui-même dans les Res Gestae. 
Il faut vérifier si cet autoportrait est compatible avec la persona qui se dégage des 
témoignages contemporains.
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– La vie littéraire sous le principat d’Auguste. Il s’agira de s’interroger sur les formes 
prises par la révolution esthétique qui caractérisa la naissance du principat et sur les 
relations qui peuvent être établies entre les changements qui affectèrent la littérature 
et ceux qui se produisirent dans les autres arts. Il faudra notamment déterminer en 
quoi la personnalité d’Auguste et le changement de régime politique ont contribué à 
modifier le statut des écrivains, les conditions de l’écriture et les formes littéraires.  

– Les écrivains et le princeps. Qu’elle relève de la flatterie, de la “propagande16” ou de 
l’irrévérence17, la relation au pouvoir constitue une clé interprétative efficiente de la 
littérature augustéenne, dans la mesure où le princeps est le garant suprême de tous 
les écrivains de l’Empire. Dans ces conditions, il conviendra de préciser la place que le 
princeps, qui nourrissait lui-même des ambitions littéraires, accordait à la littérature en 
général et aux différents genres en particulier. Compte tenu des attentes qui pesaient 
sur les poètes du cercle de Mécène, invités plus ou moins instamment à chanter les 
exploits du prince18, il est légitime de s’interroger sur les procédés mis en œuvre par 
les auteurs pour y répondre de manière novatrice ainsi que sur les stratégies élaborées 
pour conserver une certaine liberté de parole. 

– Les écrivains augustéens et l’héritage républicain. Si les poètes augustéens usent 
rarement du substantif libertas, celui-ci figure en bonne place non seulement chez 
l’historien Tite-Live, notamment dans les livres consacrés aux débuts de la République, 
mais dans les Res Gestae d’Auguste19. Le thème de la restauration des libertés 
républicaines est en effet au cœur de la “propagande” augustéenne au moment même 
où s’établissent les bases du nouveau régime. Dès lors, il conviendra de se demander 
comment les auteurs ont perçu les ambiguïtés de ce message, s’ils ont contribué à sa 
transmission et, le cas échéant, selon quels procédés. Enfin, est-il envisageable d’établir 
un lien entre la sociabilité littéraire cultivée par Auguste et le motif politique de la 
Res publica restituta20 ?

Dans la mesure où les auteurs ont abordé conjointement plusieurs des thématiques 
indiquées, pour plus de commodité et de clarté, les articles ont été regroupés en 4 sections, 
déterminées en fonction de critères prioritairement chronologiques et génériques. Quant 
au titre du volume “Entre mots et marbre. Les métamorphoses d’Auguste”, hommage à 
J. P. Néraudau21, il fait référence au croisement des approches et à l’occasion qui a motivé ces 
rencontres. La notion ovidienne de métamorphoses, empruntée au texte d’Isabelle Cogitore 
et au remarquable article de J. M. Roddaz22, s’est imposée avec l’évidence d’un mot-clé pour 
rendre compte non seulement du contenu des différentes contributions, mais des échanges 
auxquels elles avaient donné lieu. Conformément à son ancrage muséographique, le volume 
s’ouvre sur une présentation de l’exposition, de sa genèse et de ses enjeux par Cécile Giroire 

16 Voir le titre de l’ouvrage de Merriam 2006.
17 Delignon 2009.
18 Hor., Sat., 2.1.11.
19 Mineo 2006 ; Cogitore 2011.
20 Sur le motif de la res publica restituta, voir Hurlet & Mineo 2009.
21 Néraudau 1996.
22 Roddaz 2003.
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et Daniel Roger, qui insistent également sur le rôle joué par la littérature sous le principat et 
sur la complémentarité entre histoire de l’art et histoire littéraire. 

Dans la première section, intitulée “Biographie, Littérature et politique”, les auteurs 
explorent la dimension personnelle du régime augustéen et, plus précisément, le rôle 
joué par les éléments biographiques dans l’élaboration du principat. Les contemporains 
d’Auguste n’ont pas tardé en effet à associer le princeps et son époque comme en témoignent 
l’apostrophe du poète Horace “Tua, Caesar, aetas…” (Carm., 4.15.4) et la fameuse formule 
du biographe Suétone “saeculum augustum” (DA, 100.3). Conscient des enjeux politiques 
et dynastiques inhérents à sa propre personne, Auguste lui-même n’a pas manqué de 
souligner le caractère exceptionnel de sa vie (RGDA, 16.1) et de promouvoir son image 
d’homme providentiel23. De cette intrication du biographique et du politique, les 
Res Gestae Diui Augusti présentent un témoignage original et incomparable. C’est pourquoi, 
conformément au parcours proposé aux visiteurs de l’exposition parisienne “Moi, Auguste, 
Empereur de Rome…”, la première étude du volume est consacrée à ce texte singulier, qui 
fut lu au Sénat à la mort d’Auguste avant d’être diffusé en Italie et dans les provinces. Pour 
commencer, John Scheid s’interroge sur la nature, le statut et les fonctions de ce document 
composite, qui participe à la fois de l’éloge, de l’autobiographie et du testament politique. Ce 
questionnement sur les genres et la littérarité conduit à une réflexion sur les modalités de 
production des écrits publics, fussent-ils rédigés à la première personne, la personnalisation 
du pouvoir n’allant pas forcément de pair avec une rédaction personnelle. Si les ultima uerba 
transmis dans les Res Gestae Diui Augusti jouent un rôle essentiel dans la construction et la 
diffusion du mythe augustéen, Octave-Auguste n’a pas attendu ses dernières heures pour 
travailler à l’élaboration de son image publique comme le montre au plan iconographique 
la typologie des portraits illustrée par l’exposition. De même que le princeps veillait aux 
représentations de sa personne physique à travers la diffusion d’une imagerie officielle, il 
prenait soin de valoriser non seulement son action politique, mais les qualités personnelles 
qui en constituent le fondement. Cette démarche – qui n’est pas sans évoquer les plans de 
communication déployés par les hommes/femmes politiques d’aujourd’hui – ne s’est pas 
limitée à la personne du prince mais a été étendue dans une perspective dynastique à la 
sphère familiale. De ce point de vue, l’étude de Francesca Rohr Vio souligne les enjeux 
politiques du mariage d’Auguste et de Livie en 38, qui remit en cause l’alliance entre les 
Césariens. Bien qu’elle permît au princeps de s’associer à l’illustre gens Claudia, cette union 
fut en son temps très controversée, dans la mesure où Livie était non seulement déjà 
mariée, mais enceinte de son précédent mari. L’analyse de la stratégie et des arguments 
utilisés pour légitimer le mariage fait apparaître le rôle attribué à la tradition littéraire dans 
l’axiologie du nouveau régime. De fait, malgré l’absence de témoignages iconographiques 
relatifs aux écrivains du siècle d’Auguste, la centralité de la littérature, propre à donner sens 
aux événements par le truchement du récit, apparaît en filigrane dans les Res Gestae Diui 
Augusti. Aussi est-il très instructif d’observer avec Marie Ledentu les modalités d’insertion 
de ces hauts faits dans les poèmes de Properce, qui vécut lui-même le traumatisme des 
guerres civiles. En contrepoint à l’autocélébration des Res Gestae, la lecture diachronique des 
élégies, qui reflètent l’élaboration progressive du “catéchisme augustéen”, offre un précieux 

23 Labate & Rosati 2013, 1-28.
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témoignage sur la réception du principat. Suivant le regard élégiaque décrypté par l’auteur, 
le lecteur est naturellement conduit au second volet de cet ouvrage, plus spécifiquement 
consacré aux poètes augustéens. 

Intitulée, en référence aux poèmes d’exil d’Ovide24, “Inmania Caesaris acta condere. 
Regards poétiques sur le principat”, cette section revient sur la délicate question des 
relations entre le princeps et les poètes. Bien que la notion de propagande, dans son 
acception actuelle25, ne soit pas adéquate en ce qu’elle donne “a top down perception” du 
régime augustéen26, le statut des poètes et de la poésie sous le principat n’en demeure pas 
moins complexe et ambiguë. Il suffira pour s’en convaincre de rappeler le cas d’Ovide, qui, en 
l’an 8 de notre ère, fut, pour une raison inconnue, exilé sur les bords de la mer Noire par un 
édit d’Auguste27. Dans le domaine poétique, la figure du chevalier Mécène constitue un pôle 
référentiel de toute première importance28. Cet ami et conseiller du prince ne fut pas plus 
un censeur qu’un ministre de la propagande. Il se garda de dicter à ses amis poètes les motifs 
et les thématiques à développer. En revanche, il est difficile d’imaginer qu’il n’eût aucune 
part aux œuvres de Varius, Virgile, Horace et Properce. Et, comme l’indique P. Le Doze, dans 
la biographie qu’il lui a récemment consacrée, il ne faut pas, en l’occurrence, ignorer dans 
“le processus de création poétique, le compagnonnage que supposait tout patronage29”. Les 
discussions que l’ami d’Auguste ne devait pas manquer d’entretenir avec ses protégés ont 
sans nul doute influencé leurs œuvres tant sur la forme que sur le fond. Il n’est donc guère 
surprenant que l’idéologie augustéenne y transparaisse, que ce soit sous la forme d’une 
adhésion sans réserve, d’un questionnement axiologique ou d’une mise à distance. Dans tous 
les cas, cette intrication du poétique et du politique, qui constitue l’une des particularités du 
principat, a contribué au renouvellement des valeurs et de la culture romaine. C’est cette 
dialectique féconde de l’art et du pouvoir augustéens qu’explorent, selon des points de vue 
complémentaires, les 4 contributions rassemblées dans cette section. Dans le prolongement 
de ses travaux antérieurs30, Philippe Le Doze propose une réflexion d’ensemble sur la liberté 
d’inspiration poétique sous Auguste. Avatar de la libertas républicaine, la liberté de parole 
se présente comme un élément indispensable à l’idéologie de la restauration sur laquelle 
le vainqueur d’Actium se fondait pour stabiliser son pouvoir31. Complétant cette vision 
synthétique, les 3 études qui suivent se focalisent sur des auteurs et des œuvres spécifiques. 
Damien Patrick Nelis analyse la valeur et la fonction des noms propres dans les Géorgiques. 
Si la signification politique de ce poème didactique composé juste après Actium a été 

24 Ov., Tr., 2.335-336 : “Il appartient à un génie puissant d’écrire les prodigieuses actions de César”.
25 Selon la définition donnée sur le site du Centre national de ressources textuelles et lexicales (CNRTL), 

la propagande est, au sens politique, une “action psychologique qui met en œuvre tous les moyens 
d’information pour propager une doctrine, créer un mouvement d’opinion et susciter une décision”. 
Voir http://www.cnrtl.fr/definition/propagande, page consultée le 09/07/2015.

26 Voir Galinsky 1996, 240.
27 Sur l’exil d’Ovide, voir Luisi & Berrino 2008.
28 Sur ce point, voir le témoignage des Satires d’Horace et l’analyse de Delignon 2012.
29 Le Doze 2014b, 180.
30 Voir notamment Le Doze 2011 ; 2012 ; 2014a.
31 Sur les notions de réforme et de restauration dans l’idéologie augustéenne, voir Hurlet 2012, 11-35.
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souvent   – et à juste titre  – soulignée32, l’approche onomastique adoptée par l’auteur en 
renouvelle l’interprétation et met en évidence le parallèle établi par Virgile entre l’agriculture, 
sa propre carrière poétique et l’histoire de Rome. De son côté, Bénédicte Delignon s’intéresse 
à la portée morale des Odes érotiques d’Horace en relation au projet de restauration du 
mos maiorum. Bien que le mariage relève a priori de la sphère familiale et privée, ce motif 
révèle chez le poète officiel qu’est devenu Horace le dialogue du poétique et du politique. 
Et il s’agit bien d’un dialogue puisque la promotion des valeurs mises à l’honneur par le 
princeps contribue en retour au renouvellement de la poésie érotique. Les Métamorphoses 
d’Ovide, étudiées par Hélène Casanova-Robin, illustrent également – quoique de façon 
oblique – cette contiguïté de la poésie et de la politique. Évoquant par bribes les origines 
de Rome, le livre 14 inscrit la cité dans un processus cosmogonique aléatoire, qui consacre 
la prééminence des passions et la mutabilité universelle. Ce faisant, Ovide met les mythes à 
profit pour prendre ses distances par rapport à l’idéologie – ancienne, mais renouvelée par 
Auguste – de l’homme d’État providentiel. Ainsi les récits du poète sur la naissance de l’Vrbs 
suggèrent-ils de façon subtile une réflexion sur la légitimité de pouvoir. 

Mais cette question, qui renvoie à la problématique des relations entre écriture et pouvoir 
politique, n’est bien entendu pas l’apanage exclusif des poètes augustéens. Elle joue un rôle 
déterminant chez les historiens qui, plus encore que les poètes, se trouvent, du fait de la nature 
de leurs écrits, sous le regard attentif du princeps. Cette thématique fait l’objet du troisième 
axe de ce volume : “Écrire l’histoire sous Auguste”. De même que la section consacrée aux 
poètes avait débuté par une étude générale sur les relations entre “le Parnasse et l’Olympe33”, 
la section qui concerne les historiens commence par une analyse d’ensemble sur les 
nouvelles conditions assignées à la pratique du genre historique, dont on comprend qu’elle 
pût être fort sensible en raison de ses enjeux politiques. De ce fait, c’est à la délicate question 
de la censure que s’intéresse Paul Marius Martin. Tout en soulignant l’anachronisme de la 
notion, qui, dans son acception actuelle, est tout aussi inadéquate que celle de propagande, 
l’auteur recense les formes prises par la limitation des libertés en concentrant son attention 
sur l’évocation de la période triumvirale. La discrétion des historiens sur cette phase sombre 
et violente relève de l’autocensure et suggère l’hypothèse d’une fabrique de l’histoire récente 
placée sous surveillance. L’œuvre de l’historien Tite-Live qui ne pouvait se permettre de 
déplaire au princeps témoigne également de cette liberté surveillée. Dans cette perspective, 
la contribution de Bernard Mineo, qui porte sur les relations entre Tite-Live et Auguste, 
souligne la complexité de la lecture livienne du principat : analysant le positionnement 
politique de Tite-Live à la lumière de sa philosophie de l’histoire, l’auteur montre qu’il ne 
saurait se réduire ni à une franche hostilité à l’encontre de la monarchie augustéenne ni à 
une adhésion inconditionnelle au projet du prince. Entre ces deux extrêmes, la référence 
projective aux grands modèles du passé comporte une dimension parénétique, fondée sur 
la valorisation du princeps républicain. Face à la vision nuancée de l’historien latin, il est 
intéressant de prendre en compte le témoignage contemporain d’un auteur issu de la partie 
orientale de l’Empire. C’est l’objet de la contribution proposée par Olivier Devillers, qui 
analyse les fragments du De uita Augusti de Nicolas de Damas en relation aux thèmes de la 

32 Voir par exemple Hardie 2004, Nappa 2005, Heuzé 2009, Ledentu 2014b.
33 Voir le beau titre de l’ouvrage de Le Doze 2014a.
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famille et de l’amitié. Cet historien de langue grecque, qui vécut à la cour du roi Hérode et 
effectua plusieurs missions diplomatiques à Rome pour le compte de celui-ci, ne semble pas 
avoir partagé les aspirations républicaines du Romain Tite-Live. Il insiste au contraire sur la 
dimension dynastique du principat et tend à ériger le futur empereur en modèle universel 
de bon gouvernant. En dépit de son caractère fragmentaire, cette biographie suggère les 
modalités d’élaboration du mythe augustéen dans les provinces orientales ; elle illustre 
également la plasticité – par ailleurs propre à tous les exempla – de la figure impériale, dont 
les caractéristiques varient en fonction des objectifs poursuivis par les auteurs. 

L’image fortement positive qui se dégage de la biographie de Nicolas ne s’est pas imposée 
d’emblée dans la littérature latine. En revanche, l’instrumentalisation de l’exemplum 
augustéen s’est largement développée, comme le montrent les contributions rassemblées 
dans la quatrième et dernière section “Auguste jugé par l’histoire”, qui examine quelques 
avatars de l’image augustéenne chez les écrivains postérieurs. Afin de préciser les diverses 
utilisations de cette image, Isabelle Cogitore examine les œuvres de Sénèque le Père et 
Sénèque le Fils, couvrant ainsi une période qui va de la mort de César au règne de Néron. Le 
rapprochement des deux Sénèque permet de mettre en évidence le processus de maturation 
qui conduit de la figure du Vengeur de César à celle du Prince de la paix. Cette métamorphose 
est également sensible dans l’œuvre de Suétone, étudiée par Giuseppe Zecchini. Dans sa 
biographie d’Auguste composée au début du second siècle de notre ère, Suétone oppose à 
la cruauté du jeune Octavien la sagesse du princeps Auguste. Cette structure en diptyque, 
qui vise à suggérer un changement radical dans la conduite du prince, est liée aux exigences 
de l’actualité politique et aux intentions parénétiques de l’auteur, désireux d’influencer 
l’empereur Hadrien. Marie-Laure Freyburger-Galland montre qu’Auguste apparaît encore 
comme une figure centrale dans L’Histoire romaine de Dion Cassius, rédigée au début du 
troisième siècle. Soucieux de guider le jeune prince Alexandre Sévère, l’historien grec 
propose une archéologie du principat, qui donne lieu à un portrait lucide et nuancé de 
son fondateur. Avec Jean Malalas, étudié par Emmanuèle Caire, les contours de la persona 
augustéenne évoluent considérablement. Cet auteur byzantin du sixième siècle présente 
en effet dans sa chronique universelle une image pour le moins surprenante du princeps 
en “grand prêtre initié et roi”. Notre parcours littéraire s’achèvera sur cette exploration fort 
originale de la figure christianisée d’Auguste, qui nous conduira jusqu’à La Légende dorée de 
Jacques de Voragine.
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